
Annexe 2 : Typologie des urgences pédiatriques et degré d’urgence * 

 

 Chirurgie viscérale 

Il convient de séparer les urgences non traumatiques des urgences traumatiques. 

 

 Les urgences non traumatiques 

Toutes les pathologies ‘ischémiques’ d’organe sont une urgence chirurgicale absolue : volvulus 

du grêle (vomissements verts), invagination intestinale non réduite, torsion du testicule chez le 

garçon, torsion d’annexe chez la fille, hernie inguinale étranglée. 

Les péritonites par perforation d’organe creux ou par diffusion à partir d’un abcès appendiculaire 

constituent également une urgence chirurgicale qui doit être opérée rapidement. Il en est de 

même pour la péritonite et/ou le syndrome occlusif accompagnant une entérocolite ulcéro-

nécrosante chez le nouveau-né prématuré. 

Les occlusions basses (maladie de Hirshprung, iléus méconial) doivent être rapidement dérivées 

en cas de sepsis associé. 

 

Par contre, les sténoses du pylore ou les hémorragies d’un diverticule de Meckel peuvent être 

décalées au lendemain. De même, cholécystite aiguë, pancréatite aiguë doivent bénéficier d’une 

stabilisation médicale avant une intervention éventuelle. 

 

 Les urgences traumatiques 

Tout dépend des lésions associées, notamment neurologiques et respiratoires. Les enfants 

polytraumatisés sont transférés par les SMUR à Necker. Lorsque le traumatisme n’implique ni 

atteinte cérébrale ou médullaire ni atteinte thoraco-pulmonaire, ils peuvent être pris en charge par 

une ou deux équipes chirurgicales viscérale et orthopédique dans un autre centre chirurgical de 

recours. 

Tout dépend de la priorité chirurgicale des lésions : immobilisation de fractures, hémorragie intra-

abdominale, hématurie, etc. 

 Chirurgie orthopédique 

Le nombre d’urgences orthopédiques à opérer en urgence absolue est plus restreint : 

- Fractures et plaies profondes ouvertes ; 

- Fractures de la palette humérale ; 

- Lésions vasculo-nerveuses associées à une fracture ; 

- Arthrite purulente de hanche chez le nourrisson ; 

 



D’autres situations peuvent demander une intervention en urgence, tels que les brûlures de 

l’enfant, les morsures d’animaux, les plaies des mains, les cellulites extensives, les cheveux 

étrangleurs ou les œdèmes cutanés circonférentiels et compressifs. 

 

 

*source : rapport du Professeur MERCIER 

 


